 EQ \x(
LE POINT SUR LE CALCUL NUMERIQUE)
 EQ \x(I– 
somme algebrique)




 I°) REGLES DE SUPPRESSION DES PARENTHESES?


Quand  une  somme  algébrique  comporte  des parenthèses, pour simplifier son écriture, il est possible de supprimer ces 



parenthèses :



( Parenthèses précédées du signe + 




on peut supprimer ce signe + et ces parenthèses sans rien changer à l’intérieur des parenthèses



( Parenthèses précédées du signe –




on  peut  supprimer  ce  signe  –   et  ces  parenthèses  en  changeant  tous  les  signes  des  termes  à  l’intérieur  de ces




parenthèses   ( les signes d’addition deviennent des signes – et les signes de soustraction deviennent des signes + )



Exemples :



signe    +   sous-entendu





1)

 S =  (–17) – (– 5) + (–a) – (+71)



  





    =   –17       +5       –a        –71



REMARQUES :



1) 
Pour des parenthèses imbriquées, commencer par supprimer les parenthèses les plus intérieures



2) 
Convention :





En algèbre, une lettre (en général minuscule) représente un nombre relatif :





 Si  a  est un nombre relatif alors       + a  est le nombre  a








– a  est l’opposé du nombre  a





Attention :  + a   n’est pas nécessairement positif    et    – a   n’est pas obligatoirement négatif


 2°) ADDITION DES NOMBRES RELATIFS?




A)
CONVENTION



On assimile les nombres relatifs positifs aux nombres arithmétiques (l’écriture du signe plus n’est pas obligatoire)

B) REGLES D’ADDITION




( Nombres relatifs de même signe :






La somme a le même signe que les nombres relatifs






La valeur absolue de la somme s’obtient en faisant l’addition des valeurs absolues des nombres relatifs





( Deux nombres relatifs de signes différents :






La somme a le signe du nombre qui a la plus grande valeur absolue






La valeur absolue de la somme s’obtient en faisant la soustraction des valeurs absolues des nombres relatifs






REMARQUE :






La  somme  de deux nombres  relatifs  opposés  ( deux nombres de signes différents mais de même valeur absolue)






est égale à zéro

 3°) SIMPLIFICATION (OU REDUCTION) D’UNE SOMME ALGEBRIQUE   


Simplifier ou réduire une somme algébrique, c’est l’écrire avec le moins de termes possibles en effectuant les opérations



des termes semblables (les termes semblables ont les mêmes lettres avec chacune le même exposant) :


 4°) CALCUL D’UNE SOMME ALGEBRIQUE?


( Quand  une  somme  comporte  des  parenthèses,  il  est  préférable  de  supprimer les parenthèses avant d’effectuer les 



   calculs.



( Il est possible de conserver les parenthèses, de faire les calculs dans les parenthèses puis de terminer le calcul

A) LES METHODES DE CALCULS




Trois méthodes de calculs pour les sommes algébriques ne comportant pas de parenthèses :




1) Faire les calculs dans l’ordre où ils se présentent   (de gauche à droite)




2) Regrouper les nombres positifs, regrouper les nombres négatifs puis se ramener à une seule opération




3) Chercher des regroupements de nombres qui facilitent le calcul


 5°) VALEUR NUMERIQUE D’UNE SOMME ALGEBRIQUE?


Exemples :


Soit   S = 3 m – [  4 – ( – 4 m + 9 )]  une somme algébrique.


Calculer S pour  m = – 12,5


a)
Simplification de S




S = 3 m – [  4 – (– 4 m + 9 )]





= 3 m – [  4     + 4 m  – 9  ]





= 3 m    – 4     – 4 m  + 9





= 3 m – 4 m + 9 – 4




S
=  – m + 5


 EQ \x(II– PRODUIT ET QUOTIENT DE NOMBRES RELATIFS)

 1°)
REGLE DES SIGNES?
A) PRODUIT

a) Le signe d’un produit 





Le signe d’un produit de facteurs dépend du nombre de facteurs négatifs :





   Si  le    nombre de facteurs négatifs    est     pair,   le produit est   positif    (Dans  le  cas  contraire,  si  le 




     nombre de facteurs négatifs est impair, le produit est négatif)




b) La valeur absolue d’un  produit s’obtient en faisant la multiplication des valeurs absolues des nombres relatifs



B) QUOTIENT






a ( b =  EQ \s\do1(\f(a;b)) 
=  a SYMBOL 180 \f "Symbol"\h   EQ \s\do1(\f(1;b))
avec    EQ \x(b ( 0)
La règle du signe du quotient est la règle du signe du produit



 signe du quotient  
=  signe du produit
Exemples :   EQ \s\do1(\f(1;1)) =  EQ \s\do1(\f(– 1;– 1)) = 1 > 0   et    EQ \s\do1(\f(– 1;1)) =  EQ \s\do1(\f(1;– 1)) =  –  EQ \s\do1(\f(1;1)) < 0



Conséquence :  EQ \s\do1(\f(a;b)) 
=  a SYMBOL 180 \f "Symbol"\h   EQ \s\do1(\f(1;b))
Diviser par un nombre, c’est multiplier par l’inverse de ce nombre




REMARQUE :   Un carré est toujours positif           EQ \x(x2  > 0)

 2°)
SIMPLIFICATION D’ECRITURE?


En général le signe SYMBOL 180 \f "Symbol"\h ne s’écrit pas 
( deux lettres :   x SYMBOL 180 \f "Symbol"\h y  s’écrit  x y






( entre deux parenthèses :   ( a + b ) SYMBOL 180 \f "Symbol"\h ( c + 2 )  s’écrit  ( a +  b) ( c + 2 )






( entre un nombre « connu » et une lettre  a SYMBOL 180 \f "Symbol"\h (– 3 )  s’écrit  – 3 a






( entre un nombre « connu » et une parenthèse  ( x – 3 ) SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 4  s’écrit  4 ( x – 3 ) 



EXEMPLE :



Le nombre noté – 3 x peut être considéré comme :     
Le produit de  –3  par  x






l’opposé de  3 x






Le produit de  (– 1)  par  3 x






Le produit de  3  par  – x






Le produit de  (– 1)  par  3  par  x

 EQ \x(III–PUISSANCES D’UN NOMBRE)

 1°) DEFINITIONs?


a) pUISSANCE D’UN NOMBRE NON NUL D’EXPOSANT POSITIF


Si  n  est  un  nombre supérieur  à  0 et   a   un nombre relatif,   EQ \x(an) est l’écriture abrégée d’un produit de   n   nombres 



tous égaux au nombre  a.



 EQ \x(a n  )

exposant
  se lit  « a   puissance   n »)







«  a   exposant   n »



base




 EQ \x(an = a  a SYMBOL 180 \f "Symbol"\h…. SYMBOL 180 \f "Symbol"\h a       avec   a SYMBOL 185 \f "Symbol"\h 0  et   n > 0)


           
      n facteurs tous égaux au nombre  a



Cas particuliers : 
 EQ \x(a1 = a)






 EQ \x(a0 = 1       avec   
a  0)



B)
PUISSANCE D’UN NOMBRE NUL D’EXPOSANT POSITIF



Si  

a = 0  
alors   
 EQ \x(a n = 0 n = 0)





n > 0


C)
PUISSANCE D’UN NOMBRE NON NUL D’EXPOSANT NEGATIF
Si  a  est un nombre différent de zéro et  n un entier positif :

n)) EQ \x(
a – n =        avec  a SYMBOL 185 \f "Symbol"\h 0  et   n > 0)



a–n   est l’inverse de   an


 2°) SIGNE D’UNE PUISSANCE D’UN NOMBRE NON NUL?


La  règle  du  signe  d’une  puissance  est  la  règle du signe du produit,  le nombre de facteurs est égal à l’exposant de 



La puissance.  ( rappel:    Si  le nombre  de  facteurs  négatifs  est  pair, le produit est positif  (Dans le cas contraire, si 



le nombre de facteurs négatifs est impair, le produit est négatif)



Si 

 EQ \x(a > 0)
alors
  a n > 0          









(– a) n > 0     si n est pair         et    (– a) n = an









(– a) n < 0    si n est impair    et     (– a) n = – a n

 3°) PROPRIETES DES PUISSANCES?


Si  a  et  b  son deux nombres et   n  et  p  deux nombres entiers:



a)
 EQ \x(a n a p = a n + p)

( produit de deux puissances d’un même nombre )



b)
n;a p)) EQ \x(  = a n – p      avec     a SYMBOL 185 \f "Symbol"\h 0)


( quotient de deux puissances d’un même nombre )



c)
 EQ \x(a n b n = (ab) n)

( produit de deux puissances de même exposant )



d)
n ) EQ \x(p =  a n p
)

( puissance d’une puissance) 



Attention :



2 a 2 = 2 a 2            mais            (2 a ) 2 = 2 2 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h a 2 = 4 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h a 2 = 4 a 2  

 4°) PUISSANCES DE 10?


Si  n  est un nombre entier positif :



10 n = 1  00…0


( 10 n    peut s’écrire un suivi de n zéros )






  



10 – n =  EQ \s\do1(\f(1;10 n)) = 0, 00….01
( 10 – n    peut s’écrire zéro suivi de n chiffres )



A) PROPRIETES DES PUISSANCES DE 10 


   Soit   n  et  p  deux nombres entiers:




a)  EQ \x(10 n 10 p  = 10 n + p)
     b)n;10 p)) EQ \x( = 10 n – p
)

c) EQ \x(( 10  n ) p = 10 n p)    d) EQ \x(10 0 = 1)   
e) EQ \x(10 1 = 10)


B) ECRITURE DES NOMBRES DECIMAUX



1) 
Tout nombre décimal peut s’écrire comme le produit d’un entier par une puissance de 10





Exemples :





1,5 = 15 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 10 –1




– 0,003 = – 3 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 10 – 3





10 000 = 10 5 




2)
Ecriture scientifique d’un nombre décimal





Tout nombre décimal peut s’écrire comme le produit d’un nombre compris entre 1 et 10  par une puissance de 10





( nombre avec un seul chiffre, autre que zéro, avant la virgule) :





Exemples :




a) – 325,6 = – 3,256 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 10 2   
b) 125 000 = 1,25 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 10 5
c)  0, 000 35 = 3,5 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 10 – 4
 EQ \x(IV–FRACTIONS)


ATTENTION : Après chaque opération de quotients, ne pas oublier la simplification du résultat.


 1°) DEFINITION?


Une fraction est un quotient de deux nombres entiers relatifs de dénominateur différent de zéro


Notation           EQ \x(   )




                         avec  a et b entiers     et    EQ \x(b ( 0)



 2°) REGLE FONDAMENTALE?


Un   quotient     EQ \s\do1(\f(a;b))    de  deux  nombres  relatifs  a  et  b   (avec  b SYMBOL 185 \f "Symbol"\h 0 )  ne change pas si l’on multiplie ou si l’on divise le



 numérateur et le dénominateur par un même nombre différent de zéro


 3°) SIGNE D’UNE FRACTION?


 EQ \s\do1(\f(a;b)) 
=  a SYMBOL 180 \f "Symbol"\h   EQ \s\do1(\f(1;b))
avec    EQ \x(b ( 0)
La règle du signe du quotient est la règle du signe du produit.


 4°) FRACTIONS EGALES?


Deux  fractions  sont  égales  si  l’on  peut  passer  de  l’une  à  l’autre  en  multipliant  ou en divisant le numérateur et le



dénominateur   d’une   des   deux   fractions  par  un  même  nombre  entier  différent  de  zéro  ( utilisation  de  la  règle 



fondamentale)



REMARQUE : Deux fractions égales ont les produits " en croix " égaux

 5°) SIMPLIFICATION DES FRACTIONS?


Il faut toujours simplifier un quotient



La  règle  fondamentale  permet  d’écrire une fraction sous sa forme la plus simple (il est alors impossible de diviser son



numérateur et son dénominateur par un même nombre supérieur à 1)



Pour chaque fraction :



( déterminer son signe ( ne jamais laisser un dénominateur négatif  )



( ( Pour les nombres en écriture fractionnaire, rendre entiers le numérateur et le dénominateur )



( chercher s’il existe un PGCD ( plus grand diviseur commun ) du numérateur et du dénominateur



( simplifier la fraction en divisant son numérateur et son dénominateur par le PGCD de ces deux nombres



REMARQUE :     Pour  écrire  une  fraction  sous  sa  forme  la  plus  simple,  il  suffit  de  diviser  son  numérateur  et  son 



dénominateur par le PGCD ( plus grand diviseur commun ) de ces deux nombres



EXEMPLE : Ecrire la fraction    EQ \s\do1(\f(891 072;59 976))   sous sa forme la plus simple







a) Calcul du PGCD de 891 072 et 59 976 par l’algorithme d’EUCLIDE :














b) Ecriture de   EQ \s\do1(\f(891 072;59 976))  sous sa forme la plus simple 







     EQ \s\do1(\f(891 072;59 976))  =   EQ \s\do1(\f(891 072 :8 568;  59 976 :8 568)) =  EQ \x()
           EQ \b( est une fraction irréductible)


 6°) ADDITION ET SOUSTRACTION DE FRACTIONS?


A)
REDUCTION AU MEME DENOMINATEUR







REMARQUES : 
Avant  de  réduire des fractions au même dénominateur, il est conseillé d’écrire chaque fraction sous 








sa forme la plus simple (de rendre chaque fraction irréductible)



B)
ADDITION – SOUSTRACTION



Important : On ne peut additionner ou soustraire que des nombres ayant le même dénominateur


 7°)
MULTIPLICATIONS DE FRACTIONS?






 8°) DIVISION PAR UNE FRACTION?


Diviser un nombre par une fraction, c’est multiplier ce nombre par l’inverse de cette fraction

 9°) VALEUR APPROCHeE D’UN QUOTIENT?
 EQ \x(V– DEVELOPPER PUIS REDUIRE UNE EXPRESSION)

a, b, m, n, k sont des nombres :


produit
 somme

  produit 
    somme





k SYMBOL 180 \f "Symbol"\h ( a + b) = k SYMBOL 180 \f "Symbol"\h a + k SYMBOL 180 \f "Symbol"\h b
              on    développe




Pour développer un produit, on utilise la distributivité de la multiplication sur l’addition.


Développer c’est passer d’un produit à une somme ( développer un produit, c’est le mettre sous la forme d’une somme)


( EXEMPLES

Développer et réduire les expressions suivantes :


a) 
C 
= –3 (x + 4)




= –3 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h x + (–3 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 4)




= –3 x – 3 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 4



C
= –3 x – 12


b)
D
= (x – 2) SYMBOL 180 \f "Symbol"\h x




= xSYMBOL 180 \f "Symbol"\h x – 2 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h x



D
= x2 – 2x

c)
E
=  EQ \s\do1(\f(3;2)) (–5 + 7)





=  EQ \s\do1(\f(3;2)) SYMBOL 180 \f "Symbol"\h (–5) +  EQ \s\do1(\f(3;2)) SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 7





= –  EQ \s\do1(\f(15;2)) +  EQ \s\do1(\f(21;2))




=  EQ \s\do1(\f(6;2))



E
= 3


 1°) DEVELOPPER UN PRODUIT REMARQUABLE  ( égalité remarquable)?




 EQ \x(VI– FACTORISER UN EXPRESSION)


a, b, m, n, k sont des nombres :


  somme 
   produit

  somme
         produit 
    




k SYMBOL 180 \f "Symbol"\h a + k SYMBOL 180 \f "Symbol"\h b = k SYMBOL 180 \f "Symbol"\h ( a + b) 

                on    factorise




Factoriser une somme , c’est mettre cette somme sous la forme d’un produit de facteurs.


 1°) RECHERCHE D’UN FACTEUR COMMUN   –   MISE EN FACTEUR?


EXEMPLE :



Factoriser   A = 4 a c – 8 a b + 2 a 2


A
=     4 a c    –     8 a b       + 2 a 2
SOMME 





= 2 a SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 2 c + 2 a SYMBOL 180 \f "Symbol"\h (- 4 b) + 2 a SYMBOL 180 \f "Symbol"\h a
( 2 a  est le facteur commun aux trois termes de la somme )





= 2 a ( 2 c – 4 b + a )
PRODUIT
( 2 a est mis en facteur )


 2°) FACTORISER UNE SOMME REMARQUABLE ( égalité remarquable)? 





 EQ \x(LES IDENTITES REMARQUABLES)
 I – DEVELOPPER UN PRODUIT REMARQUABLE?         


a  et  b  désignent des nombres relatifs :

 II – FACTORISER UNE SOMME REMARQUABLE     

  


Pour factoriser une somme remarquable il faut reconnaître, dans l’expression à factoriser, le développement d’une identité remarquable. 

 III– EQUATION PRODUIT  


1°) PRODUIT NUL



Si l’un des facteurs d’un produit est nul, alors ce produit est nul



Si un produit est nul, alors au moins un de ses facteurs est nul



2°) EGALITE REMARQUABLE ET EQUATION PRODUIT 
La propriété du produit nul permet de résoudre les équations produit. Pour résoudre ce type d’équations : les mettre, si nécessaire, sous la forme d’un produit de facteurs égal à zéro ( Il est important de connaître les techniques de factorisation ) 



Exemple :



Résoudre l’équation    9x2 – 25 = 0

(  remarque :      9x2 = ( 3 x ) 2      et      25 = 5 2  )




 9x2 – 25 = ( 3x + 5 ) ( 3x – 5 ) = 0





   
 deux facteurs



On a
( 3x + 5 ) ( 3x – 5 ) = 0
donc
( 3x + 5 ) = 0






ou





( 3x – 5 ) = 0



On a
 3x + 5  = 0
donc
x = –  EQ \s\do1(\f(5;3)) 



On a
3x – 5  = 0
donc
x =     EQ \s\do1(\f(5;3))

Conclusion :
Les solutions de l’équation   9 x2 – 25 = 0  sont   EQ \x(–   )
 et   EQ \x()

 eq \x(CALCUL NUMERIQUE)
I– 
somme algebrique) eq \x()





 1°) REGLES DE SUPPRESSION DES PARENTHESES,
Quand  une  somme  algébrique  comporte  des parenthèses, pour simplifier son écriture, il est possible de supprimer ces parenthèses :



( Parenthèses précédées du signe + 




on peut supprimer ce signe + et ces parenthèses sans rien changer à l’intérieur des parenthèses



( Parenthèses précédées du signe –

on  peut  supprimer  ce  signe  –   et  ces  parenthèses  en  changeant  tous  les  signes  des  termes  à  l’intérieur  de ces parenthèses   ( les signes d’addition deviennent des signes – et les signes de soustraction deviennent des signes + )



Exemples :



signe   +   sous-entendu






1)
 S =  (–17) – (– 5) + (–a) – (+71)


  





    =   –17       + 5      –a        –71



REMARQUES :



Pour des parenthèses imbriquées, commencer par supprimer les parenthèses les plus intérieures.


 2°) ADDITION DES NOMBRES RELATIFS,




A)
CONVENTION
On assimile les nombres relatifs positifs aux nombres arithmétiques ( l’écriture du signe plus n’est pas obligatoire )

B) REGLES D’ADDITION




( Nombres relatifs de même signe :






La somme a le même signe que les nombres relatifs

La valeur absolue de la somme s’obtient en faisant l’addition des valeurs absolues des nombres relatifs





( Deux nombres relatifs de signes différents :






La somme a le signe du nombre qui a la plus grande valeur absolue

La valeur absolue de la somme s’obtient en faisant la soustraction des valeurs absolues des nombres relatifs






REMARQUE :

La  somme  de deux nombres  relatifs  opposés  ( deux nombres de signes différents mais de même valeur absolue ) est égale à zéro

 3°) SIMPLIFICATION (OU REDUCTION) D’UNE SOMME ALGEBRIQUE,
Simplifier ou réduire une somme algébrique, c’est l’écrire avec le moins de termes possibles en effectuant les opérations des termes semblables ( les termes semblables ont les mêmes lettres avec chacune le même exposant ) .


 4°)
CALCUL D’UNE SOMME ALGEBRIQUE,
( Quand  une  somme  comporte  des  parenthèses,  il  est  préférable  de  supprimer les parenthèses  avant d’effectuer les calculs.

( Il est possible de conserver les parenthèses, de faire les calculs dans les parenthèses puis de  terminer le calcul

A) LES METHODES DE CALCULS




Trois méthodes de calculs pour les sommes algébriques ne comportant pas de parenthèses :




1) Faire les calculs dans l’ordre où ils se présentent   (de gauche à droite)

2) Chercher des regroupements de nombres qui facilitent le calcul 



3) Regrouper les nombres positifs, regrouper les nombres négatifs puis se ramener à une seule opération

 5°) VALEUR NUMERIQUE D’UNE SOMME ALGEBRIQUE,


Exemples :


Soit   S = 3 m – [  4 – ( – 4 m + 9 )]  une somme algébrique.


Calculer S pour  m = – 12,5


a)
Simplification de S




S = 3 m – [  4 – (– 4 m + 9 )]





 = 3 m – [  4     + 4 m  – 9  ]





 = 3 m    – 4     – 4 m  + 9





 = 3 m – 4 m + 9 – 4




S
 =  – m + 5

II– PRODUIT ET QUOTIENT DE NOMBRES RELATIFS) eq \x()


 1°)
REGLE DES SIGNES,
A) PRODUIT

a) Le signe d’un produit 





Le signe d’un produit de facteurs dépend du nombre de facteurs négatifs :

Si  le    nombre de facteurs négatifs    est     pair,   le produit est   positif    ( Dans  le  cas  contraire,  si le nombre de facteurs négatifs est impair, le produit est négatif )

b) La valeur absolue d’un  produit s’obtient en faisant la multiplication des valeurs absolues des nombres relatifs



B) QUOTIENT






a ( b =  EQ \s\do1(\f(a;b)) =  a SYMBOL 180 \f "Symbol"\h   EQ \s\do1(\f(1;b))
avec    EQ \x(b ( 0)
  La règle du signe du quotient est la règle du signe du produit


     signe du quotient  =  signe du produit





Exemples :   EQ \s\do1(\f(1;1)) =  EQ \s\do1(\f(– 1;– 1)) = 1 > 0   et    EQ \s\do1(\f(– 1;1)) =  EQ \s\do1(\f(1;– 1)) =  –  EQ \s\do1(\f(1;1)) < 0




Conséquence :  EQ \s\do1(\f(a;b)) =  a SYMBOL 180 \f "Symbol"\h   EQ \s\do1(\f(1;b))
Diviser par un nombre, c’est multiplier par l’inverse de ce nombre




REMARQUE :   Un carré est toujours positif           EQ \x(x2  > 0)

 2°)
SIMPLIFICATION D’ECRITURE,


En général
( deux lettres :   x SYMBOL 180 \f "Symbol"\h y  s’écrit  x y


le signe SYMBOL 180 \f "Symbol"\h
( entre deux parenthèses :   ( a + b ) SYMBOL 180 \f "Symbol"\h ( c + 2 )  s’écrit  ( a +  b) ( c + 2 )


ne s’écrit pas
( entre un nombre « connu » et une lettre  a SYMBOL 180 \f "Symbol"\h (– 3 )  s’écrit  – 3 a






( entre un nombre « connu » et une parenthèse  ( x – 3 ) SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 4  s’écrit  4 ( x – 3 ) 



EXEMPLE :



Le nombre noté – 3 x peut être considéré comme :     
Le produit de  –3  par  x






l’opposé de  3 x






Le produit de  (– 1)  par  3 x






Le produit de  3  par  – x






Le produit de  (– 1)  par  3  par  x

III– DEVELOPPER PUIS REDUIRE UNE EXPRESSION) eq \x()


a, b, m, n, k sont des nombres :


produit
 somme

  produit 
    somme





k SYMBOL 180 \f "Symbol"\h ( a + b) = k SYMBOL 180 \f "Symbol"\h a + k SYMBOL 180 \f "Symbol"\h b
              on    développe




Pour développer un produit, on utilise la distributivité de la multiplication sur l’addition.


Développer c’est passer d’un produit à une somme ( développer un produit, c’est le mettre sous la forme d’une somme)


( EXEMPLES

Développer et réduire les expressions suivantes :


a) 
C 
= –3 (x + 4)




= –3 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h x + (–3 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 4)




= –3 x – 3 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 4



C
= –3 x – 12


b)
D
= (x – 2) SYMBOL 180 \f "Symbol"\h x




= xSYMBOL 180 \f "Symbol"\h x – 2 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h x



D
= x2 – 2x

c)
E
=  EQ \s\do1(\f(3;2)) (–5 + 7)





=  EQ \s\do1(\f(3;2)) SYMBOL 180 \f "Symbol"\h (–5) +  EQ \s\do1(\f(3;2)) SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 7





= –  EQ \s\do1(\f(15;2)) +  EQ \s\do1(\f(21;2))




=  EQ \s\do1(\f(6;2))



E
= 3

VI– FACTORISER UN EXPRESSION) eq \x()



a, b, m, n, k sont des nombres :


  somme 
   produit

  somme
          produit 
    




k SYMBOL 180 \f "Symbol"\h a + k SYMBOL 180 \f "Symbol"\h b = k SYMBOL 180 \f "Symbol"\h ( a + b) 

                on    factorise




Factoriser une somme , c’est mettre cette somme sous la forme d’un produit de facteurs.



EXEMPLE :



Factoriser   A = 4 a c – 8 a b + 2 a 2


A
=     4 a c     –     8 a b          + 2 a 2
SOMME 





= 2 a SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 2 c + 2 a SYMBOL 180 \f "Symbol"\h (- 4 b) + 2 a SYMBOL 180 \f "Symbol"\h a
( 2 a  est le facteur commun aux trois termes de la somme )





= 2 a  ( 2 c – 4 b + a )
PRODUIT
( 2 a est mis en facteur )

   dénominateur  (différent de zéro)





Classe de 3ème





FRACTION


				           





   numérateur





Divisions successives :





891 072    59 976	59 976     51 408	51 408    8 568


291 312	14	  � EQ \x(8 568)�  1	  0 000	 6


  51 408











Le dernier reste non nul dans cette suite de divisions est 8 568. � EQ \x(8 568)� est le pgcd de 	891 072


			   et	  59 976





Règle : Pour  réduire  deux  fractions  au  même  dénominateur, on  multiplie le numérateur et


            le  dénominateur  de chaque fraction par le dénominateur de l’autre fraction





 Règle : Pour additionner ou soustraire deux nombres qui ont le même dénominateur


		( on additionne ou on soustrait les numérateurs


		( on conserve le dénominateur commun








 Règle : Pour multiplier des fractions


	  ( on multiplie les numérateurs entre eux


		( on multiplie les dénominateurs entre eux








		                           signe   +   sous-entendu              





 2)    M = 15,8 + ( –3,4 + 2 ) – 11 – (  5,6 – 3 ) + 14


		 = 15,8      –3,4 + 2    – 11     –5,6 + 3   + 14











n zéros





  (a + b) �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� (m + n) 	=   (a + b) �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� m + (a + b) �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� n


	=   a �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� m + b �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� m + a �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� n + b �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� n


	=   a �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� m + a �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� n  +  b �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� m + b �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� n


                                 on    développe





 ( a – b ) 2 = a 2 – 2 a b + b2





 (a + b) �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� m + (a + b) �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� n =    (a + b) �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� (m + n) 


	on    factorise





 ( a + b ) 2 = a 2 + 2 a b + b2





	d)	F	= 3x (x – 2)





	e)	G	= 2,1 �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� (3,4 + 5,7)





	f)		H 	= � EQ \b(� EQ \s\do1(\f(2;3))� – � EQ \s\do1(\f(5;4))� + 1)� �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� � EQ \s\do1(\f(12;7))�





	g)	I	= � EQ \b(� EQ \s\do1(\f(1;2))� – � EQ \s\do1(\f(2;3))� – � EQ \s\do1(\f(3;4))�)� �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� � EQ \s\do1(\f(9;4))�





	h)	J	= 3 (x + 5) – 4 (x – 2)





	i)		K	= 2 � EQ \b(� EQ \s\do1(\f(x;2))� + � EQ \s\do1(\f(1;4))�)� + 6 � EQ \b(� EQ \s\do1(\f(x;3))� – � EQ \s\do1(\f(1;12))�)�





	j)		L	= (x – 2) ( 2 x + 1)





	k)	M	= (2 x – 1) (1 – 3 x)








  





n chiffres après la virgule





n zéros





 b) Calcul de S


	S = –     m      + 5


		= – (–12,5 ) + 5


		=       12,5    + 5


	S	=  17,5





 ( a + b ) ( a – b )  = a 2 –  b2





  





 a 2 – 2 a b + b2 = ( a – b ) 2  





 a 2 –  b2  = ( a + b ) ( a – b ) 





 a 2 + 2 a b + b2 = ( a + b ) 2 





classe de 3ème























 a 2 – 2 a b + b2 = ( a – b ) 2  





 a 2 –  b2  = ( a + b ) ( a – b ) 














 Carré d’une somme :





( a + b ) 2 = a 2 + 2 a b + b2





 Carré d’une différence :





( a – b ) 2 = a 2 – 2 a b + b2





Produit d’une somme de deux


Termes par leur différence :


 ( a + b ) ( a – b )  = a 2 –  b2





 a 2 + 2 a b + b2 = ( a + b ) 2 





A et B désignent de nombres relatifs :


( Si   A = 0   ou   B = 0,   alors   A �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� B = 0


( Si   A �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� B = 0,   alors    A = 0    ou    B = 0





Classe de 3ème





  (a + b) �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� (m + n) 	=   (a + b) �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� m + (a + b) �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� n


	=   a �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� m + b �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� m + a �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� n + b �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� n


	=   a �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� m + a �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� n  +  b �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� m + b �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� n


                                 on    développe





		                               signe   +   sous-entendu              





 2)    M = 15,8 + ( –3,4 + 2 ) – 11 – (   5,6 – 3 ) + 14


		   = 15,8      –3,4 + 2    – 11      –5,6 + 3   + 14











 b) Calcul de S


	S = –     m      + 5


		 = – (–12,5 ) + 5


		 =       12,5    + 5


	S	 =  17,5





  





	d)	F	= 3x (x – 2)





	e)	G	= 2,1 �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� (3,4 + 5,7)





	f)		H 	= � EQ \b(� EQ \s\do1(\f(2;3))� – � EQ \s\do1(\f(5;4))� + 1)� �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� � EQ \s\do1(\f(12;7))�





	g)	I	= � EQ \b(� EQ \s\do1(\f(1;2))� – � EQ \s\do1(\f(2;3))� – � EQ \s\do1(\f(3;4))�)� �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� � EQ \s\do1(\f(9;4))�





	h)	J	= 3 (x + 5) – 4 (x – 2)





	i)		K	= 2 � EQ \b(� EQ \s\do1(\f(x;2))� + � EQ \s\do1(\f(1;4))�)� + 6 � EQ \b(� EQ \s\do1(\f(x;3))� – � EQ \s\do1(\f(1;12))�)�





	j)		L	= (x – 2) ( 2 x + 1)





	k)	M	= (2 x – 1) (1 – 3 x)

















 (a + b) �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� m + (a + b) �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� n =    (a + b) �SYMBOL 180 \f "Symbol"\h� (m + n) 


	on    factorise





  



































